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C’est peu dire que la bataille des 
bilatérales III est déjà lancée, alors 
même que le parlement n’a pas 
encore fini de débattre du paquet 
d’accords avec l’Union euro-
péenne. Jeudi soir, la conseillère 
nationale UDC grisonne Mag-
dalena Martullo-Blocher, fer de 
lance des opposants, avait fait le 
déplacement d’Yvonand, dans le 
Nord vaudois, pour y donner une 
conférence au titre sans équi-
voque: «Se soumettre, payer et 
n’avoir plus rien à dire!» Elle était 
l’oratrice principale de la soirée, 
qui s’inscrit dans une série de 
séances d’information organisées 
par l’UDC suisse à travers tout le 
pays.

Dès son arrivée à la salle polyva-
lente du village, Magdalena Mar-
tullo-Blocher joue pleine-
ment son rôle de vedette 
du jour. Elle a un petit 
mot pour chacun, multi-
plie les photos, s’arrête 
discuter avec les musiciens de l’or-
chestre. Sur le podium, les acces-
soires sont déjà prêts: une halle-
barde – symbole du combat de 

l’UDC contre l’UE – et les 2000 
pages des accords. Durant son 
allocution, la conseillère natio-
nale a dénoncé «le traité de sou-
mission» qui subordonnerait la 
Suisse à une Europe en panne de 
croissance et à la bureaucratie 
démesurée. «On ne devient pas 
plus fort en s’alliant avec les 
faibles, on s’affaiblit», lance-t-elle 
à l’assemblée, avant de jouer la 
corde régionale: «Qui vous garan-
tira la ligne ferroviaire Yver-
don-Yvonand? Certainement pas 
un fonctionnaire de Bruxelles!»

De Cham à Schmitten
«C’est important d’être ici en 

Suisse romande, de venir voir les 
gens en personne, de leur parler, 
d'expliquer», relève au sortir de la 
conférence Magdalena Martul-
lo-Blocher. Tout en poursuivant 

son réquisitoire: «Nous 
devons informer toute la 
Suisse sur ces traités, 
parce que le Conseil fédé-
ral et le parlement ne 

veulent pas en parler. Ils les 
appellent des traités bilatéraux, 
mais ce sont des traités institu-
tionnels. Nous reprenons l’en-

semble du droit européen, celui 
d’aujourd’hui et aussi tout celui 
qui viendra. C’est comme un traité 
colonial.»

Pour marteler son credo, la 
conseillère nationale et directrice 
générale d’EMS-Chemie se démul-
tiplie. Elle vient de tenir une 
conférence similaire à Cham, 
dans le canton de Zoug. La pro-
chaine est prévue à Schmitten, en 
Singine fribourgeoise. Il y a 
quelques jours, elle s’est exprimée 
devant un parterre de financiers 
à Zurich et précise qu’elle partici-
pera la semaine prochaine à 
Arena, la grande émission de 
débat de la télévision alémanique. 
Mais la Suisse romande reste une 
terre plus difficile à conquérir 
pour la fille aînée de Christoph 
Blocher. Si la soirée de Cham a 
attiré plus de 350 personnes, la 
salle polyvalente d’Yvonand n’a 
pas fait le plein.

L’ancien conseiller national UDC 
et habitant du village voisin de Pomy 
Jean-Pierre Grin ne peut cacher une 
certaine déception. Il aurait espéré 
une plus forte mobilisation des 
membres de son parti, même si cer-
tains n’ont pas hésité à venir depuis 
Genève pour l’événement. «Mag-
dalena Martullo-Blocher a certes du 

charisme, mais elle n’est pas encore 
aussi connue en Suisse romande 
que son père», analyse un militant. 
Et d’ajouter, un brin admiratif: 
«Lors de la campagne contre l’EEE 
de 1992, il paraît que Christoph Blo-
cher a parlé directement à plus de 
150 000 personnes.» De son côté, le 
conseiller national Yvan Pahud met 
en avant «cette transmission de 
témoins» qui est en train de se 
dérouler aujourd’hui. «L’EEE, et 
maintenant les bilatérales III, c’est 
à chaque fois le combat d’une géné-
ration», souligne l’élu UDC.

Mais pour l’instant, Magdalena 
Martullo-Blocher se défend de faire 
campagne en vue de la votation. Elle 
reconnaît néanmoins être 
«constamment en train d’infor-
mer». Pour elle, le temps presse. «A 
Berne, les partisans de l’Europe 
veulent maintenir le calendrier du 
Conseil fédéral en faisant voter en 
juin 2027, avant même les élections 

fédérales, assure la vice-présidente 
de l’UDC Suisse. C’est pour cela 
qu’ils se dépêchent, allant jusqu’à 
restreindre les compétences des 
commissions parlementaires. Ils ne 
veulent pas débattre des nouveaux 
accords. C’est du jamais vu!»

Vote en 2027 ou 2028
Il n’est pas sûr du tout que le par-

lement arrive à adopter le paquet 
d’accords d’ici à la fin de l’année 
afin de permettre la tenue d’une 
votation en juin 2027. Elle pourrait 
alors se dérouler en 2028. Mag-
dalena Martullo-Blocher préfére-
rait. Cela donnerait plus de temps 
pour informer la population. Elle 
en est convaincue: «Nous avons de 
bonnes chances si les gens savent 
de quoi il s’agit.» «Cela sera une 
grande campagne», prédit-elle 
encore. Le vote semble encore loin, 
mais la bataille, elle, a déjà bel et 
bien commencé. ■

L’UDC se 
mobilise déjà 
contre les 
bilatérales
SUISSE-UE �Alors que le Conseil des Etats 
s’apprête à débattre du paquet d’accords 
avec Bruxelles, Magdalena Martullo-Blocher 
sillonne sans attendre le pays pour en 
dénoncer les dangers. Jeudi soir, elle donnait 
ainsi une conférence dans le Nord vaudois

Magdalena Martullo-Blocher lors de la conférence de l’UDC à Yvonand. (24 SEPTEMBRE 2026/CHLOÉ COHEN POUR LE TEMPS)

«C’est important 
d’être ici en Suisse 
romande, de venir 
voir les gens 
en personne, 
de leur parler, 
d’expliquer»
MAGDALENA MARTULLO-BLOCHER, 
VICE-PRÉSIDENTE DE L’UDC
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